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Dévoilement des finalistes du Grand Prix Québecor 2026 
 

Trois-Rivières, le 6 août 2026 — C’est aujourd’hui, quelques semaines avant le 
dévoilement officiel de la programmation du 42e FIPTR, que sont présentées les 
œuvres finalistes du Grand Prix Québecor du Festival international de la poésie 
2026! 

Rappelons que la personne lauréate se méritera une bourse de 15 000 $ offerte 
par Québecor, en plus d’être invitée à prendre part au Festival. 

Les finalistes sont donc Jonathan Charette avec 99 sneakers pour transfuges (Le 
Noroît), Isabelle Gaudet-Labine avec Rien ne sera parfait (La Peuplade), 
François Guerrette avec La base et le sommet (Poètes de brousse) et Pierre 
Nepveu avec Un os dans la neige (Le Noroît). Voici quelques commentaires des 
membres du jury à leur sujet. 

À la croisée de la culture populaire et de la culture savante, 99 sneakers pour 
transfuges se présente comme un véritable répertoire ludique où se mêlent des 
références hétéroclites allant du rap et des marques de grands couturiers aux 
figures de la tradition poétique. En bon explorateur de langage et d’expérience, 
Jonathan Charette montre, par une poésie sans fard, la dureté d’un réel qui a 
cogné trop fort. 
 
À même un écoféminisme bien incarné dans la matière et les manifestations où la 
mort rôde, Isabelle Gaudet-Labine refuse de fermer l’œil et de se taire, elle ne peut 
ignorer les menaces d’effondrement, les déséquilibres du vivant annoncés. Avec 
son recueil Rien ne sera parfait, elle offre une poésie qui, sans fioritures, avec une 
économie de moyens, se fait généreuse et inquiète pour elle-même et pour notre 
humanité. 
 
Dans son bouleversant recueil La base et le sommet, François Guerrette propose 
une œuvre poignante où le poème à la frontière de la prose et du vers se déploie 
comme un carnet de sentiments authentiques. Portée par un désir d’élévation et 



 
 

habitée par des interrogations liées à la reconstruction, cette écriture du seuil 
explore avec une grande maîtrise les moments de bascule entre deux états.  
 
Enfin, avec Un os dans la neige, Pierre Nepveu nous livre sans doute son recueil 
le plus personnel. Donner à entendre la voix du père dépossédé de tous ses titres 
est un fait rare en littérature québécoise, et ce recueil nous l’offre ici avec franchise, 
de l’intérieur, le poète étant à la fois le père et l’enfant. Débarrassé de tout titre, 
prestige, savoir, il se montre tel qu’en lui-même, errant et nu, et présente à travers 
sa voix une expérience qui dépasse la sienne. 
 
Une vingtaine de candidatures ont été soumises à l’attention du jury présidé par 
Carole David et composé également de Joël DesRosiers et Gérald Gaudet. Le 
nom de la personne lauréate sera dévoilé le 2 septembre prochain, à l’occasion 
de la conférence de presse du lancement de la programmation du 42e FIPTR. 
 
Rappelons que ce prix a été créé en 1984 pour rendre hommage à l'œuvre de 
Gatien Lapointe. Il est accordé à un.e poète pour un manuscrit inédit ou un livre 
de poésie publié au cours des 12 mois qui précèdent le 31 mars de l’année en 
cours. 
 
Présenté par Québecor, le Festival international de la poésie est rendu possible grâce à la 
participation du ministère du Tourisme du Québec; du ministère du Patrimoine canadien; du 
Conseil des arts et des lettres du Québec; du Conseil des arts du Canada et de la Ville de 
Trois-Rivières. 
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Source : Raphaëlle B. Adam, agente de communication 
rbadam@fiptr.com   
www.fiptr.com  
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